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Je ne conseille pasu mes amis, lsjue
littérateursi de se hasarder -seuls à gravir les

défiés du IPanase; ils ont bsi~d'être

guidé s, soutenus encouragés, éclairs Pu

cette raison encore, je dis qu-e M. ejueIo-
thier est un m odèle.

Ses -ouvrages contie~nnent de sages leçons.,

des préceptes féco nds. Leur lecture fait naître

en nous un vif désir et un, goût prononc&' de

l'étude, et nous ýdécouvre d'ingéneux moyens

pour y parvenir. Les Grand& Drames, par

exemple, contiennent une, juste appréciationl
des principaux chefs-d'oeuvre de l'ant4piqwité et

des temps8 modernes,' qui nous apparaissent
d'un côté, avec de nombreuses qualités et'-un

méri te incontestable, de l'autre, avec de godéfauts

qu'il, ne faut pas méconnaître. Les autres

volumes-surtout les CSauserie, publeié"es en

1871-respirent le patriotisme le plus pur, et

nous montrent dignement les besoins, les inté-

rets et les aspirations du Canada, si bien chanté

par Cartier et Crémazie, Gérin-JLajoie. ou Fré-

chette, Chapman, Gingras et Lorrain, Sulte,
LeMay et Legendre!

De nos jours, le vent est aux èidées modernes
ou. n euve sau-p rogrès;-l- sieceenvahit tout-

la raison veut supprimer la foi, parce qu'elle
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